
ÉQUIPES NOTRE-DAME – BELGIQUE
Pé

ri
od

iq
ue

 tr
im

es
tr

ie
l •

 P
30

10
21

 • 
D

ép
ôt

 : 
C

h
ar

le
ro

i X
 • 

Ed
it

eu
rs

 re
sp

on
sa

b
le

s 
: H

ub
er

t e
t B

ri
g

it
te

 W
at

te
le

t,
 1

2 
ru

e 
A

n
d

ré
 F

au
ch

ill
e,

 1
15

0 
B

ru
xe

lle
s

N o 1 1 7  •  D É C E M B R E –  J A N V I E R  –  F É V R I E R  2 0 1 7

Noël Espérance 
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L'AVENT

rr Brigitte et Hubert WATTELET 
Responsables nationaux

C 
hers équipiers

Nous voilà entrés dans cette belle période qui précède Noël : l'Avent.
L'Avent, c'est attendre Jésus avec un cœur nouveau, davantage 

ouvert aux autres, un cœur que nous rendons tout brûlant d'amour par nos 
actions solidaires, nos gestes chaleureux, notre écoute bienveillante envers 
tous. L'Avent, c'est attendre notre Sauveur dans la paix intérieure, nous tenir 
prêts à l'accueillir dans l’humilité comme Marie. 
L'Avent, c'est garder notre lampe allumée et nous tenir prêts, même la nuit. 
L'Avent, c'est sans doute aussi l'occasion de réfléchir à ce qu'est Noël pour 
nous : une belle fête de famille ? On vous le souhaite ! Mais n'est-ce pas aussi 
l'occasion de réfléchir à l'état de nos relations au sein de notre couple et de 
notre famille, bien sûr, mais plus largement, au sein de notre équipe, de 
notre voisinage, de notre paroisse, de notre communauté .... ?
Noël, fête de la paix ? Certes, mais que faisons-nous pour la paix ?
Noël, fête du renouveau et du retour de la lumière ? Oui, aussi.

Mais Noël, c'est surtout le rappel que Dieu est venu au milieu de nous 
et a pris notre condition humaine pour nous apporter sa bonne nouvelle 
et nous sauver. Dieu aime tellement les hommes qu'il s'est incarné en petit 
enfant, plein de confiance pour Marie et Joseph, le couple humain qui l'a 
fait naître et l'a élevé. Profitons donc de cette occasion pour exprimer notre 
reconnaissance et notre confiance en Lui et, pourquoi pas, profitons-en 
pour le louer et le remercier de tous ses bienfaits, dont la grâce de notre 
sacrement de mariage et celle de faire partie d'une équipe Notre-Dame ! 
Tiens, pourquoi Notre-Dame ? Voyez en page 3. Et tournons également nos 
pensées vers tous ceux, équipiers ou pas, qui, partout à travers le monde, 
souffrent de quelque façon que ce soit : perte d'un être cher, maladie, guerre, 
famine... 

De tout cœur, nous vous souhaitons à tous une joyeuse et sainte fête 
de Noël et une bonne et heureuse année 2018 !

En toute amitié et en union de prières avec chacun, 
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Nous rappelons aux lecteurs que seuls les 
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Editorial

B 
este vrienden van de OLV Groepen,

We zijn opnieuw  in de mooie tijd die Kerstmis voorafgaat : de Advent…

De Advent bereidt de komst van Jezus voor. Dit doen we met een nieuw 
hart, dat wijd openstaat voor de anderen. Door onze solidaire daden, onze 
liefdevolle gebaren en onze welwillende openheid voor allen, wordt ons  
hart gloeiend heet van liefde.
De Advent is een tijd waarop we ons met een serene rust klaar maken om 
onze Verlosser met de nederigheid van Maria te verwelkomen.
De Advent is de tijd om klaar te staan, zelfs s’ nachts, met ons licht dat brandt.
De Advent biedt ons ook de gelegenheid om ons te bezinnen over wat 
Kerstmis voor ons betekent : een mooi familiefeest ? Dit wensen we jullie 
zeker toe, maar is het ook niet de gelegenheid om ons te bezinnen over de  
toestand van onze relaties zowel van ons echtpaar als van onze familie en 
ook in ruimere zin, van onze OLV Groep, van onze buurt, van onze paro-
chie, van onze gemeenschap… ?
Kerstmis, het feest van de vrede ? Ja zeker, maar wat doen we voor de vrede ?
Kerstmis, het feest van de vernieuwing en de terugkeer van het licht ?  
Ja, eveneens.

Maar Kerstmis herinnert ons vooral aan het feit dat God in ons midden 
gekomen is, om ons als mens de blijde boodschap te brengen en om ons 
te verlossen. God houdt zozeer van de mensen dat Hij zich als een klein 
kind belichaamd heeft, met een  volledig vertrouwen in Maria en Jozef,  
het menselijk paar dat Hem het leven schonk en dat Hem opgevoed heeft.
Laat ons van deze gelegenheid gebruik maken om onze erkentelijkheid en ons 
vertrouwen in Hem uit te drukken. Waarom zouden we Hem niet loven en 
danken voor al zijn weldaden, zoals het sacrament van het huwelijk en onze 
deelname aan een OLV Groep ! Ach, maar waarom Onze-Lieve-Vrouw ? 
Ga even kijken p.3. En richten we onze gedachten ook op alle mensen  
over de hele wereld, die al of niet lid zijn van een OLV Groep en die lijden 
om het verlies van een dierbare, of door ziekte, oorlog, of hongersnood …

Van harte, wensen we jullie een vrolijk en zalig Kerstfeest en een 
gelukkig jaar 2018 !

In vriendschap en in gebed verbonden met jullie allen,

POURQUOI EQUIPES  
« NOTRE-DAME » ? 

Alors que nous revendiquons notre 
appartenance à un mouvement de 
couples chrétiens, beaucoup s'inter-
rogent sur l'appellation liée à « Notre-
Dame ». Sur base des textes fondateurs 
des Equipes Notre-Dame, il apparaît 
que cette référence a été choisie pour 
plusieurs raisons :

Marie est considérée comme la 
voie idéale pour atteindre son 

Fils : nous pensons ici au premier 
miracle de Jésus, aux noces de Cana, 
lorsqu' Il intervient à la demande de 
sa Mère. Elle agit ainsi en tant que 
médiatrice.

Marie incarne le « OUI » assumé 
toute une vie malgré les difficul-
tés, les désillusions, les souf-
frances endurées, comme 
nous sommes appelés 
à le faire par notre sa-
crement du mariage ou 
de l'ordre.

A travers son OUI, Marie 
exprime une confiance 
totale en Dieu, comme nous 
sommes également invités 
à le faire... ainsi qu'envers 
notre conjoint(e)  !

Comme les mamans, 
M a r i e  e s t  c o n s i d é r é e  
comme « reine » du foyer, 
qui veille à ce que tous et 
chacun s'y trouvent bien. 

N'ayons donc pas peur de 
nous confier à Elle et de la prier pour 
que, comme à Cana, elle intercède 
pour nous !	

ADVENT

rr Brigitte en Hubert WATTELET.  
Nationale Verantwoordelijken

WAAROM DE « ONZE-LIEVE-
VROUW » GROEPEN ? 

Terwijl we graag beweren lid te zijn van 
een beweging van christelijke echtpa-
ren, vragen velen zich af waarom onze 
benaming naar « Onze-Lieve-Vrouw », 
verwijst. Op basis van de  teksten van de 
grondleggers van de OLV Groepen, blijkt 
dat deze verwijzing om verschillende 
redenen gekozen werd : 

Maria lijkt de ideale weg te zijn om 
haar zoon te bereiken : we denken 

hierbij aan het eerste mirakel van Jezus, 
de bruiloft van Cana, wanneer Hij, op 
vraag van zijn Moeder, tussenkomt.  
Zij treedt dus op als middelares.

Maria belichaamt het « JA » woord, 
dat ze heel haar leven aanvaard heeft, 

ondanks de moeilijkheden, de 
ontgoochelingen en het lijden 

dat ze verdroeg, juist zoals 
wij hiertoe geroepen 
worden, door het sacra-

ment van het huwelijk of het 
priesterschap.

Door dit « JA » woord drukt 
Maria haar volledig ver-
trouwen in God uit, zoals wij 
uitgenodigd worden om dit 
te doen…en ook tegenover 
onze echtgeno(o)t(e) !

Z o a l s  a l l e  m o e d e r s , 
beschouwt men Maria als de 
« koningin » van de gezinnen, 
die erover waakt dat ieder  
van ons er zich goed mag 

voelen.

We moeten niet bang zijn om ons 
aan Haar toe te vertrouwen en om te 
bidden dat Ze voor ons zou tussenko-
men, zoals in Cana !

rr Brigitte et Hubert Wattelet
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lui-même, le laissera confiant dans ce 
qu'il considérera comme réalisable. 
Le chercheur de Dieu, lui, essayera 
de voir dans le monde et dans sa vie 
les merveilles de Dieu pour l'homme. 
Chacun, de bonne volonté, cherchera 
alors à mettre sa vie en adéquation,  
le premier avec les valeurs auxquelles 
il croit et le second avec sa croyance  
et les valeurs qui en découlent. 

Tous deux espéreront donner 
un sens à leur vie. Ainsi bien vite se 
posera pour le raisonneur la ques-
tion de son utilité dans le monde :  
« à quoi est-ce que je sers, que faire 
pour que le monde soit un peu meil-
leur après moi et 
grâce à moi, mon 
propre bonheur est-
il la conséquence  
de mon utilité au 
monde ou est-il 
ma propre raison 
d'être ? » Pour le 
croyant, donner 
sens à sa vie sera la 
conséquence de sa 
capacité à être en 
relation avec Dieu;  
il lui faudra, chaque 
jour, renouveler 
sa confiance en 
ce Dieu, choisir de 
Le suivre dans sa relation au monde 
et partager la joie de sa découverte  
avec les autres.

Noël approche. Il célèbre l' abou-
tissement de l'alliance entre Dieu et 
les hommes. Avec lui, l'espoir renaît 
d'un monde nouveau; avec lui l'espoir  
renaît de donner sens à notre vie.

rr Guy Daenen Liège 130 

ESPÉRER TROUVER  
UN SENS À SA VIE

Que de chemins parcourus de-
puis la rédaction des textes 

bibliques, qui racontaient la relation 
de l'homme avec Dieu, leur Alliance ! 
La Science, relativement récente au 
vu de l'Histoire de l'homme, et qui 
avance pourtant vite, ne peut pas 
encore expliquer l'origine du monde. 
Le scientifique pourrait se sentir tout 
petit devant cette invraisemblable 
aventure !

De plus, tout va toujours plus vite et 
tout peut nous étourdir ! Si l'on s'arrête 
quelques instants, on peut, comme 
les hommes avant nous et de tout 
temps, s'interroger à nouveau : d'où 
venons-nous, où allons-nous, qu'atten-
dons-nous, qu'espérons-nous ?

De longue date, déjà avant les 
Ecritures et encore maintenant,  
certains hommes cherchent Dieu, 
dans un besoin de transcendance et, 
partant, de réponse à leur questionne-
ment; d'autres cherchent leur réponse 
par le raisonnement dans un besoin de 
comprendre. 

Chacun espère trouver réponse. En 
cours de route, le raisonneur espé-
rera un monde meilleur, un monde 
en paix. Son espoir, au fond de 

L’ESPERANCE

Le thème que vous retrouverez dans  
les articles qui suivent est l'Espérance. 
Petits, nous avons appris qu'elle était 
une des vertus théologales, comme 
la foi et la charité. Son sens est sou-
vent méconnu : c’est une des vertus 
qui nous guide vers Dieu, nous aide à 
vivre en relation avec Lui. Elle prend des 
formes multiples : pour les uns, ce sera  
la prière, en famille, en couple ou en 
Eglise, pour les autres, elle se retrouve 
dans l'amour, l'amour qui se maintient 
dans la durée, au-delà de la mort et qui 
nous pousse à rencontrer l'autre et le 
Tout Autre, notre Père.

APPEL URGENT À LA PRIÈRE

L’ERI (Equipe Responsable Internatio-
nale) appelle tous les équipiers ND à 
prier pour les Chrétiens du Moyen-Orient 
et en particulier pour les membres des 
END qui y vivent encore ou qui ont dû 
fuir leurs pays. 

Prions tous en communion  
le 15 de chaque mois.

Cela fait près de 2000 ans que les 
chrétiens syriens et irakiens jouent 

un rôle vital dans la société.  Face au 
chaos qui règne dans cette partie 
du monde, les chrétiens du Moyen-
Orient sont une source d’espoir pour 
leur pays. Leur présence rend possible 
le dialogue entre les différentes 
communautés. Même s’ils sont la 
cible de violences et de persécutions, 
aujourd’hui, ils cherchent à bâtir un 
avenir pour leur pays et à faire partie de 
cet avenir. Ils veulent croire à la paix. 	
	

En décembre dernier, le Pape 
François leur adressait un message 
(extraits) :

Puissiez-vous toujours rendre 
témoignage à Jésus à travers les 
difficultés ! Votre présence même est 
précieuse pour le Moyen-Orient. Vous 
êtes un petit troupeau, mais avec une 
grande responsabilité en cette terre, 
où est né et où s’est répandu le chris-
tianisme. Vous êtes comme le levain 
dans la pâte. Avant même beaucoup 
d’œuvres de l’Église dans les domaines 
éducatif, sanitaire ou d’assistance, 
appréciées par tous, la richesse la 
plus grande pour la région, ce sont les 
chrétiens, c’est vous. Merci de votre 
persévérance !

Chères sœurs et chers frères 
chrétiens du Moyen-Orient, j’ai voulu 
vous écrire pour vous encourager et 
pour vous dire combien votre présence 
et votre mission sont précieuses en 
cette terre bénie par le Seigneur. Votre 
témoignage me fait beaucoup de bien. 
Merci ! Chaque jour, je prie pour vous et 
à vos intentions. Je vous remercie parce 
que je sais que, dans vos souffrances, 
vous priez pour moi et pour mon service 
de l’Église. Que la Vierge Marie, la Toute 
Sainte Mère de Dieu et notre Mère,  
vous accompagne et vous protège 
toujours par sa tendresse. 
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C’EST QUOI L’AMOUR ?

Patrick a écrit un petit texte à 
l’occasion du mariage de son frère.  
Il nous le partage :

Pour moi, l’amour ressemble à 
l’huile. OUI ! Cette huile sur laquelle 

nous râlons quand nous la renver-
sons et que le flacon se casse. Il faut 
tellement d’huile de bras pour s’en dé-
barrasser ! Soyons positif, quand nous 
utilisons l’huile en ameublement, c’est 
avant tout pour protéger un meuble.  
Oui, l’amour est en quelque sorte pro-
tecteur. Vous le savez aussi, si nous 
n’en rajoutons pas, le meuble se ter-
nit, il faut entretenir. L’amour, lui aus-
si, demande un entretien quotidien 
pour perdurer dans le temps. Cette 
protection mutuelle est indispen-
sable pour affronter les moments plus 
difficiles que peut vivre un couple. Si 
nous poursuivons l’analyse de plus 
près, nous pouvons en dire autant  
de l’huile solaire. Elle protège et 
hydrate. Il faut répéter la manœuvre 
pour éviter les coups de soleil. La 
différence fondamentale, ici, est  
qu’il y a une notion de plaisir (ce  
n’est pas une corvée) et c’est aussi 
essentiel (huile essentielle).

On peut mettre de l’huile dans les 
rouages, pour que ça tourne mieux, 
elle sert à débloquer les serrures  
pour autant que nous ayons la 

bonne clef pour comprendre l’autre. 
J’entends dire : il faut mettre de l’eau 
dans son vin, dommage, car l’eau se 
mêle au vin, on ne la reconnaît plus, 
elle perd sa texture. L’huile dans 
l’eau, nous la voyons toujours, elle 
garde une partie de sa propre nature.  
La vie de couple, c’est un peu pareil : 
aider l’autre tout en gardant sa  
propre personnalité.

Là où l’amour est différent, nous 
n’avons jamais assez d’huile ! Ça fait 
tache ? Oui et non. Si la tache est 
ce quelque chose que nous vou-
lons effacer, alors c’est dommage. Si 
cette tache devient source d’inspi-
ration pour les autres, alors là vous 
aurez réussi à rayonner, votre amour  
devient témoignage.

Prenez garde cependant, l’huile  
n’a pas que des vertus sympathiques ! 
Ne jamais mettre de l’huile sur le 
feu, oui l’amour est patience. L’excès 
d’huile peut faire virer une mayon-
naise bien prise. Souvenez-vous 
toujours, en plein orage quand tout 
s’éteint, la lampe à huile brille tou-
jours ! Gardez cette lumière au fond 
de votre cœur.

Notre souhait pour vous : vivez un 
amour vrai, fort et respectueux, afin 
qu’il puisse être une source d’inspi-
ration pour tous les autres et plus 
particulièrement pour ceux qui sont 
en difficultés ! Ce n’est jamais facile, 
mais ne l’oubliez pas : tant que vous 
partagerez votre amour, il vous fera 
grandir, il vous renforcera.

En amour, plus tu partages avec 
ton conjoint, plus tu es fort. Un amour 
partagé fait grandir, tu es gagnant  
en partageant …

rr Patrick et Agnès  
Ottignies 4

Bravo et mille mercis à vous deux 
pour cette émouvante célébration,  
et la soirée prometteuse qui va suivre.

Quelles sont vos motivations ?

« Si nous avons fait le choix de 
commencer les festivités de nos  
15 ans de mariage par une messe, c'est 
parce que nous sommes convaincus 
que le couple est la première cellule 
d'Eglise, invité à rayonner pour le 
monde qui l'entoure telle une lampe 
allumée. L'idée est de ne pas avoir 
l'air de s'excuser d'être chrétiens, mais 
d'oser l'assumer dans la joie. Pour 
nous, être membres de l'Eglise, c'est 
laisser le Christ témoigner à travers nos 
actes : le laisser parler par nos lèvres, le 
laisser agir à travers nos mains, et prier  
le Père avec lui. Et surtout pardonner. » 

Quelle est la présence de Dieu  
dans votre vie ?

« Nous voyons Dieu comme un 
ami fidèle, qui se réjouit avec nous et 
souffre avec nous, en nous tenant la 
main. Nous avons la conviction que 
Dieu s'exprime à travers les personnes 
qu'il met sur notre route. Traverser  
une difficulté en étant entouré d'amis 
est quand même plus facile que seul. 
Pourtant la difficulté est la même. 
L'Amour n'empêche pas la souffrance, 
mais apaise, soulage et soigne. »

Quel est le sens de votre engage-
ment?

« Nous sommes là ce soir devant 
vous pour renouveler le OUI que  
nous nous sommes dit le 16 mars  
2002 et donner une nouvelle enver-
gure à notre rêve de couple. Durant  
les 15 premières années de notre  
vie de couple, nous nous sommes  
unis, nous avons donné la vie, nous 
avons élaboré, nous avons construit.

CÉLÉBRER DANS LA JOIE  
15 ANS DE MARIAGE

Un jeune couple de notre entourage a 
renouvelé son engagement au cours 
d'une messe célébrée dans une église 
remplie d'amis, de membres de la  
famille et même de paroissiens. Les 
invités se sont ensuite retrouvés pour  
une soirée conviviale.

Que disent des parents de la mariée?

Chers Maurice et Laetitia, depuis 
votre rencontre, vous flamboyez, 

vous rayonnez.

Votre activité débordante peut 
donner le tournis. Des projets tous 
azimuts, des amis dans toutes les 
régions, des engagements impres
sionnants.

Ajoutons les occupations profes-
sionnelles souvent nocturnes et une 
famille de 4 enfants. Et tout tourne 
comme une mécanique bien huilée. 

D'où cela vient-il ? Voilà, aujourd'hui 
nous avons la réponse. Tout cela vient 
du ciel, de vos relations avec Dieu, 
source d'amour, d'énergie et de joie.

Et tous, ici présents, nous profitons 
des bienfaits de votre foi profonde, de 
votre vie spirituelle intense et de votre 
sacrement de mariage.



Dossier Dossier

 La Lettre 117• 8 99

Aujourd'hui, notre rêve est de conso-
lider notre relation et donner des ailes 
aux enfants. Forts l'un de l'autre, nous 
voulons prendre l'engagement de-
vant vous d'être attentifs chaque jour 
à donner la première place à notre 
couple, tout en sachant que ce n'est 
pas toujours facile. Aimer au-delà  
de ce qui nous dérange chez l'autre 
est une décision. Parfois, même les  
qualités qui nous ont attirés chez l'autre 
nous fatiguent ou nous agacent. »

Vos mots de remerciements ?

« Tout d'abord, nos parents pour ce 
qu'ils ont semé avec amour lorsque 
nous étions petits, pour les phares qu'ils 
sont encore pour nous sur notre route 
et pour l'exemple de leur couple.

Merci à Guy, notre ami prêtre qui 
nous a accompagnés depuis plusieurs 
années et a accepté plein d'enthou-
siasme de célébrer notre messe de  
15 ans de mariage. »

rr Propos recueillis par Anne-Michèle 
et Patrick Lovens – Bruxelles 211

L’AMOUR PLUS FORT  
QUE LA MORT

Après avoir fait partie d’une  
équipe à Florennes et  de  

multiples déménagements, Anne et 
son mari arrivent à Bouge (Namur) 
en 1965 et y fondent l’équipe ND  
de Bouge, à la demande du curé  
de la paroisse.

L’équipe se fonde sur la prière, 
l’écoute de chacun, l’amitié mutuelle, 
l’ouverture aux autres. Le prêtre fut 
toujours très reconnaissant du soutien 
qu’il recevait de l’équipe dans son 
ministère paroissial. Les « obligations », 
devenues « points concrets d’effort » 
(PCE), étaient vécues, comme des re-
pères pour aider à vivre en chrétiens, 
elles n’étaient pas pesantes car l’im-
portant pour chacun était l’esprit mis 
dans la manière de les vivre. Le DSA 
ou Plaisir de S’asseoir était difficile…
avec la conscience que les équipiers 
ne sont pas meilleurs que les autres 
mais s’entraident.

L’équipe a vécu, pendant 3 ans,  
une belle expérience en accueillant 
un couple congolais; celui-ci les a ou-
verts à leur culture. Un souvenir magni-
fique est la fête joyeuse du baptême 
du bébé du couple. Les liens sont  
restés longtemps vivaces avec ce 
couple engagé dans la catéchèse au 
Katanga.

Une religieuse ursuline, Sœur 
Geneviève, a fait partie de l’équipe 
pendant quelques années car elle 
souhaitait mieux connaître les END,  
la spiritualité des couples et l’expé-
rience des familles, s’occupant elle-
même d’adolescents. Elle participa 
même en 1976 au rassemblement 
END de Rome.

L’équipe a connu plusieurs CS, 
dont un prêtre ayant des difficul-
tés, que l’équipe a soutenu jusqu’à 
son décès prématuré. L’équipe a pu  
aider un autre CS à assumer de 
nombreuses responsabilités.

Le mari de Anne décède acciden-
tellement en 1981, elle reste seule  
avec 6 enfants dont le plus jeune a  
4 ans. Elle garde un vif souvenir de  
la messe célébrée le soir même 
par leur CS en présence de tous 
les enfants. Elle a toujours admiré 
son mari qui n’avait pas peur de se 
montrer chrétien, même dans son 
milieu professionnel. 

Anne fera connaissance avec la 
Fraternité ND de la Résurrection* en 
1983 et s’y engagera en 1990, après 
sept années de réflexion et de for-
mation. Mais elle restera fidèle à 
son équipe. Elle s’y sentait bien car 
même si les autres membres étaient 
en couple, chacun continuait dans le 
respect les uns des autres. Les deux 
groupes étaient pour elle complémen-
taires, « un pied dans chaque sabot » !

Au fil des années, il y eut des joies 
et des peines partagées, puis plusieurs 
décès. Actuellement, il reste 4 veuves 
dans l’équipe. Les rencontres sont 
moins fréquentes mais l’esprit de 

« »

	� ACCUEILLIS  
AUPRÈS DU PÈRE

✞	Anne COUNE       
	 Braine l'Alleud 2
✞	 Jean-Jacques PETERS       
	 Waterloo 6
✞	Paul CULOT      
	 Bruxelles 84
✞	 Jean-Pierre DINANT    
	 Auvelais 4
✞	Cathy MUTSERS  
	 Liège 28
✞	Riet van der VORST    
	 Namur 6

✞	Michel POTVIN      
	 Mons 6
✞	Hubert LOSSEAU        
	 Beaumont 1
✞	Mady BINET      
	 Waremme 1
✞	Bernard ROUSSEAUX      
	 Gand 15
✞	Anne AGIE de SELSATEN     
	 Andenne 2
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COUP DE CŒUR :  
LISEZ L’APPEL DE MOHAMED EL 
BACHIRI À UN JIHAD DE L’AMOUR

Que faire quand vous perdez un 
être cher et de plus de façon 

dramatique ? Aucune réponse n’est 
évidente mais la tentation de repli 
sur soi est grande ! C’est pourtant 
l’attitude opposée qu’a adoptée 
Mohamed El Bachiri. 

Ce jeune musulman habitant Mo-
lenbeek aurait sans doute continué 
à vivre dans l’anonymat, conducteur 
aux Tec, marié à Loubna et père de  
3 enfants si le destin ne l’avait si du-
rement frappé. Le 22 mars 2016,  
son épouse Loubna est tuée dans 
le métro. La vie de Mohamed  
s’effondre ! Mais avec un courage 
inouï, ce Bruxellois sort de son  

silence, surmonte sa douleur pour 
témoigner et lancer un appel pour 
un « jihad de l’amour ». C’est en effet 
le titre un rien provocateur d’un 
magnifique petit livre d’une centaine 
de pages que je vous recommande 
chaudement. De tout petits chapitres, 
chaque fois sur un thème, parfois 
simplement un poème…

Après sa lecture, on en ressort  
non seulement  admirat i f  de 
l’humanité profonde qui façonne cet 
homme mais encouragé à bâtir un 
monde meilleur basé sur la tolérance, 
l’amour du prochain, l’intelligence  
du cœur, la fraternité. Bref, ces 
quelques pages écrites en collabo-
ration avec David Van Reybrouck  
nous invitent à espérer et à aimer, 
à croire en l’homme et à croire en 
Dieu !

Un signe très fort, c’est Marie, 
debout, au pied de la Croix – alors, je 
lui demande « aide-moi à rester de-
bout ». J’aime prier ND de Lorette, la  
patronne des aviateurs.

L’Espérance est une lumière qui  
vient de Lui et nous est donnée en 
abondance.

rr Anne Gennart - Bouge 1 
Propos recueillis  

par Anne-Marie Bombaerts 
Equipe de la Lettre

*La Fraternité ND de la Résurrection 
a été fondée en 1943 par des jeunes 
veuves de guerre et le Père Caffarel.  
C’est un chemin pour consacrer sa vie 
à Dieu : elle s'adresse à des femmes 
touchées par un veuvage prématuré  
qui se relèvent avec le Christ, qu'elles 
aient ou non des enfants, que leur vie 
conjugale ait été heureuse ou difficile.

Actuel lement,  le  mouvement 
est présent dans 10 pays : Belgique, 
Burkina-Faso, Cameroun, Espagne, 
France, Inde, Portugal, RD Congo, 
Rwanda, Suisse.

Il s’est développé ces dernières  
années au Congo, suite à la guerre  
au Kivu à partir de 1992 et au Rwanda, 
suite au génocide de 1994.

Pour toute information  
www.veuves-chrétiennes.cef.fr		

prière, l’amitié et l’entraide malgré  
la maladie restent vivaces. Anne 
vit actuellement dans une rési-
dence services et participe autant 
que possible à l’eucharistie de la 
paroisse et à la chorale. Elle aime 
chanter et garde un optimisme  
et une gentillesse à toute épreuve.

ELLE NOUS LIVRE  
SON ESPÉRANCE :

Dans les moments difficiles,  
comme chacun, je me sens 

vulnérable et me rapproche encore 
plus du Seigneur. Je me mets dans  
ses bras. Il est ma colonne verté-
brale. Ma sérénité, je la vis en disant :  
« Seigneur, je suis dans ta main ». 

Le lien avec mon conjoint décédé 
reste très fort, mais c’est une autre 
manière d’aimer. Je suis certaine de 
le retrouver et de vivre avec lui – au-
trement - dans l’amour de Dieu, c’est  
une continuité sur un même chemin, 
le lien sera heureux, accompli, ce sera 
une autre forme d’amour, transfiguré, 
dans la lumière, la joie et la sérénité.

Nous sommes infiniment aimés  
par le Seigneur qui nous dit : « Laisse-
toi aimer ». Etre pauvres et pécheurs,  
c’est se confier à Dieu, les mains  
vides mais ouvertes.

HEUREUX  ÉVÉNEMENTS

 	 �ADRIEN chez Catherine et Arnaud 
Verheyleweghen - Durnez  Bruxelles 231 

Quelques extraits :

« Baigner dans l’amour, être emporté par le fleuve 

de la vie : rien ne justifiera la haine, rien ne mènera 

à la haine. (….) Avançons avec le cœur et la raison, 

avec une conviction, religieuse ou non…. Exploi-

tons cette ressource inépuisable qu’est l’amour. » 

p 67

« Ce qui est essentiel, ce n’est pas l’histoire de Loub-

na et de Mohamed. C’est une histoire d’amour par-

mi tant d’autres. L’essentiel, c’est plutôt Loubna, 

qui s’en va dans des conditions incroyables, impen-

sables et ce qu’elle laisse derrière elle. Le fruit de 

l’amour - ses enfants -, notre amour éternel et un 

message puissant. (…) Elle répand l’amour même 

après sa mort » p 81

« L’appartenance à un peuple, c’est beau, mais 

au-delà et au-dessus, il y a l’appartenance à l’hu-

manité. Chaque enfant doit avant tout apprendre 

qu’il appartient à ce monde. (…) On peut perdre sa 

culture, sa foi, son pays mais on ne peut pas perdre 

son humanité. » pp 84-85

« J’appelle les jeunes au jihad. Mais atten-

tion, pas n’importe lequel. Je parle d’un jihad 

qui ne connaît pas la haine, pesant fardeau 

qui noircit les cœurs. Je parle du plus beau, 

du plus vrai, du plus noble des combats :  

celui du jihad de l’amour. » pp 92-93

rr Catherine Nobels  
Equipe de la Lettre    Mohamed EL BACHIRI, Un jihad de l’amour, Lattès, 2017 
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fond – forcément. Cette évidence 
faisait dire au saint Curé d’Ars que 
« ne pas faire prier les enfants est  
une grave injustice pour le monde ».

D e s  p r i è r e s 
simples ? Les mots  
que Jésus nous 
a appris, ou ceux 
de l’ange Gabriel, 
d e v r a i e n t  f a i r e 
l’affaire… Un Notre 
Père, un Je vous sa-
lue Marie, récités en 
communion avec les 
anges, nous unissent 
à toute l’Église.

Nous voudrions 
prier comme les 
saints, comme les 
a n g e s ,  c o m m e 
l e s  C h a r t r e u x  ? 
Prions comme des 
pauvres : avec sim-

plicité, humilité, persévérance, dans 
la confiance et l’abandon. Prions 
pauvrement, mais fidèlement : un 
pauvre crie, le Seigneur entend  
(Ps 33, 7). Comment resterait-Il sourd 
quand c’est toute une famille de 
pauvres qui crie ? 

rr Juliette Levivier 
Famille Chrétienne - Numéro 2075

Des mots simples ? « Merci »,  
« Pardon », « S’il te plaît », les trois 
mots miraculeux du pape François. 
Apprendre à voir ce qui a été bon  
dans la journée et en rendre grâce 
est  une puis-
sante éducation 
du cœur,  une 
authentique 
é d u c a t i o n  a u 
bonheur. Recon-
naître son péché  
de manière ci-
blée et concrète 
est une bonne 
chose pour tout 
l e  m o n d e …  
y compris pour 
les parents qui ne 
sont pas les moins 
pécheurs de la 
troupe. Que c’est 
bon d’entendre 
le petit trésor de 4 
ans déclarer, le plus sérieusement du 
monde : « Che te pardonne, Papa, mais 
ne recommenche pas » !

« Ch’il te plaît », le mot de « l’in-
tercession », a aussi toute sa place 
dans notre petite prière familiale. 
Devant la confiance, la candeur ou 
la concentration d’un enfant qui de-
mande à Jésus de guérir Papi et le 
chat qui sont malades, le Seigneur 

bien vous donner la recette « qui 
marche » à tout coup, mais je vous 
dois la vérité : la prière en famille,  
c’est comme les meringues dites 
« inratables » de Tante Ginette : 
on rate une fournée sur trois. Au 
moins. Et alors ? Ça en fait deux de  
bonnes, non ? Et qui dit qu’elles  
sont ratées, nos prières trop molles, 
trop dures ou trop sucrées ? Depuis 
quand évalue-t-on sa prière ?

N’attendons donc pas le « truc  
qui marche », renonçons à juger la 
qualité de notre prière, mettons- 
nous simplement à genoux et al-
lons-y gaillardement : comme di-
rait notre paternel pontife, « la 
réalité prévaut sur l’idée ». Faire 
simple et court, prévoir autant 
de bougies que de mystiques en  
pyjama, des rideaux ignifugés et  
une moquette pas trop fragile, voilà 
pour les précautions de base. Pour 
le silence, prévoir une marge : on 
n’est pas chez les Chartreux ! Il y a  
souvent un petit bruit de fond, sous 
forme de rires cristallins : ce sont  
les anges gardiens qui chahutent. 
Normal.

Le pape François, qui est un  
grand pragmatique, nous conseille 
de « faire simple ». Judicieux conseil.
Pas de délires mystiques, mais des 
gestes simples, des mots simples,  
des prières simples.

Des gestes simples ? Le signe de 
la croix, par exemple, qui nous enve-
loppe de l’amour du Père, du Fils et 
du Saint-Esprit. Les gestes simples,  
ce sont aussi les genoux qui se plient, 
les cordes vocales qui chantent, 
les mains qui se joignent, le corps  
qui prie.

PRIER EN FAMILLE : EXISTE-T-IL 
UNE RECETTE MIRACLE ?

Les END nous recommandent la prière, 
personnelle, en couple, en famille.  
Une jolie réflexion sur la prière avec  
les enfants :

Tous les parents le savent : prier en 
famille est un défi de taille, sauf 

pour quelques familles qui prient 
chaque jour dans le calme, la joie 
et le recueillement. Je n’en connais 
pas personnellement, mais il paraît 
que ça existe. Pour toutes les autres, 
la prière en famille, c’est l’aventure !  
Une épreuve pour la foi, autant  
que pour l’espérance et la charité. 
Mais quelle fécondité !

Et c’est justement parce que cette 
prière porte des fruits particulière-
ment savoureux que le Malin sort 
les griffes. Que ceux qui seraient 
tentés par l’aventure le sachent : la 
prière en famille est un haut lieu de  
combat spirituel, le Malin se démène 
comme un beau diable ! Il ne faut  
donc pas craindre un peu de 
turbulences. Il n’est pas de victoire 
sans combat – Charles Péguy faisait 
d’ailleurs remarquer que prier sans 
être décidé à se battre, c’est mal 
élevé…

Se battre, OK, mais avec quelles 
armes ? Y a-t-il des « trucs qui 
marchent » ? Des « trucs qui marchent » 
pour que le silence règne, que le pe-
tit dernier ne se roule pas sur la mo-
quette et que les aînés ne fassent 
pas une tête de fin du monde ? Eh 
bien non. Non, il n’y a pas de « trucs 
qui marchent », même avec des piles 
Duralex. Rien de rien.  Je voudrais  
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AGENDA ET VIE DU MOUVEMENT

➺➺ �Du 2 au 4 février 2018 : Cheminer au long terme en couple  
�	 �à La Pairelle - Une retraite pour couples non équipiers - de moins de 10 ans de 

mariage - animée par le Père Tommy Scholtes avec l’aide de quelques couples  
des END. Des animations sont prévues pour les enfants. Voir dépliant. 
Appel à TOUS les équipiers : parlez-en autour de vous et invitez chacun un couple 
jeune.  

➺➺ �Du 19 au 21 octobre 2018 : Week-end Equipes Nouvelles 
�	� à La Foresta Heverlée - Pour les couples des équipes créées au cours des 2 ou  

3 dernières années. Retraite à vivre en équipe complète, autant que possible.  
Des animations sont prévues pour les enfants. 

➺➺ �Du 9 au 11 novembre 2018 : Week-end Souffle nouveau 
�	 �à Spa Nivezé - Cette retraite, axée sur les essentiels des END, est conseillée après 

quelques années de vie d’équipe. Il est recommandé de la vivre en équipe autant 
que possible. Pour les équipes qui souhaitent un renouveau vivifiant. 

➺➺ �Du 16 au 21 juillet 2018 :
�	 Rassemblement international à Fatima

➺➺ �Du vendredi 23 février 2018 à 19h30 au dimanche 25 février 
2018 à 16h : à La PAIRELLE, retraite du secteur de Namur: 
DONNER et RECEVOIR. Tous renseignements sur notre site. 

➺➺ �Du 26 au 28 Octobre 2018 : à BANNEUX, retraite du secteur Sud 
Luxembourg. Animée par le Père Alain Dumont : LA TRANSMISSON

➺➺ �Henri CAFFAREL, PROPHÈTE POUR NOTRE TEMPS A l’occasion 
de la célébration des 70 ans de la promulgation de la Charte des Équipes 
Notre-Dame, les 8 et 9 décembre 2017 au Collège des Bernardins à Paris : 
Colloque au service de la Cause de Canonisation du Père Henri Caffarel 
Cette manifestation, organisée par l’Association « Les Amis du Père Henri 
Caffarel », a pour objectif de montrer l’influence de la pensée et des intuitions 
du Père Caffarel sur la théologie et la spiritualité du mariage et sur la prière.  
Associons-nous à la prière de tous les équipiers END

Consulter notre site www.equipes-notre-dame.be

A vos agendas !

Au national

Région Sud

POUR UN OUI DE TOUS LES JOURS

pour le mouvement qui permettra 
aux anciens équipiers de retrouver 
ensemble une dynamique de vie 
de prière et d’appartenance au 
mouvement. 

Un temps de prière de gratitude  
et de louange, après avoir lu un  
extrait de l’Evangile de St Matthieu,  
a terminé la rencontre. »

Dix-huit membres des Equipes Notre 
Dame et trois conseillers spirituels 
d’équipe se sont retrouvés pour par-
tager un moment de réflexion dans la 
convivialité, le lundi 21 août dernier, à la 
Communauté des Jésuites de Charleroi. 

Voici quelques lignes écrites par 
Anne-Marie Mertens, l’une des  

plus anciennes équipières du secteur 
de Charleroi. Rentrée la veille dans 
sa résidence après quelques jours 
de vacances passés dans sa famille, 
Anne-Marie a répondu « oui » à  
l’invitation que les END de Charleroi  
lui proposaient. 

« Merci à Cécile qui m’a invitée  
à ce moment de partage, merci 
à Brigitte et Hubert, nos respon-
sables nationaux, de nous avoir réu-
nis, jeunes et moins jeunes, de 35 à  
93 ans ! Un tour de table a permis à 
chacun d’exprimer des joies et des 
soucis à confier à Notre-Dame ….

Des nouvelles du Mouvement 
national et international nous ont  
été données par Hubert. Il nous  
invite notamment à prier pour la 
création de nouvelles équipes. 

Une initiative est aussi proposée 
à tous : devenir des Intercesseurs ! 
Une fois par mois, à jours et heures 
fixes, prier durant une heure en 
communion. Beau projet pour les 
équipiers qui n’ont plus l’occasion 
de se retrouver une fois par mois, 
lors d’une réunion d’équipe. Quelle 
belle initiative, riche et heureuse 

ETRE INTERCESSEURS,  
C’EST QUOI ?

Ce sont des chrétiens qui s’engagent 
à prendre en charge, dans leur 

prière, à côté de leurs intentions per-
sonnelles et des grandes intentions 
de l’Église, les deux ou trois intentions 
particulières qui leur sont confiées 
personnellement pour le trimestre.

Ils y sont aidés : par la prière de tous 
leurs frères et sœurs « intercesseurs » 
et par la « Lettre aux intercesseurs », 
un petit bulletin qui, quatre fois dans 
l’année, leur apporte un choix de 
textes sur la prière.

RENSEIGNEMENTS

Vous souhaitez de plus  
amples renseignements  
au sujet des intercesseurs ?

Contactez-nous : 
Annie et Jean-Pierre Vandenschrick  
Bruxelles 97

Tél. : 02/468.29.53  0478/700.109
jp@vandenschrick.be
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WEEK-END SOUFFLE NOUVEAU

WEEK-END SOUFFLE NOUVEAU  
À SPA NIVEZÉ,  
DU 13 AU 15 OCTOBRE 2017

Pays de Herve, un vendredi soir, après 
une grosse semaine et une belle pe-
tite route, nous arrivons enfin à Spa  
Nivezé. 

Mais que nous a-t-il pris de nous 
inscrire à une retraite « Souffle nou-
veau » alors que nous avons tant de 
choses à réaliser et qu’il nous semble 
que le temps nous manque toujours 
énormément ? Tout cela à cause de 
(ou grâce à ?) l’engagement que nous  
avons pris avec nos équipiers de nous 
retrouver ce W.E.

Les engagements… Si seule-
ment nous prenions régulièrement 
le recul nécessaire pour réaliser que 
malgré l’investissement qu’ils nous  
demandent, ceux-ci nous apportent 
tant en retour; que ce soit dans les 
rencontres de personnes ou dans les 
partages de réflexion.

Sans vouloir dévoiler l’intégralité du 
programme de ces deux jours, nous 
souhaitons vous partager trois sujets 
qui nous ont particulièrement touchés.

Un des premiers temps a pu être 
consacré au réveil spirituel et à l’ap-
pel à la sainteté. Si ces termes nous 
ont paru un peu pompeux au premier 
abord, il convient de reconnaître que 
l’enseignement et les échanges qui 
s’en ont suivi étaient très parlants. 
Nous sommes tous, en tant que chré-
tiens, appelés à la Sainteté. Lorsque la 

vie des Saints est évoquée, il est sou-
vent fait référence à leur fin tragique  
alors qu’un des traits, commun à  
tous, c’est leur engagement; cette 
volonté d’agir pour servir le Christ.  
Cet engagement qui nous invite à  
aller au-delà de nous-mêmes pour  
vivre ce que nous demande le Christ, 
nous pouvons le vivre dans notre 
couple. Zélie et Louis Martin illustrent  
à eux deux l’attitude de cet enga
gement.

Ensuite, un jeune couple nous a 
partagé en toute humilité les nom-
breuses idées qu’ils ont mises en  
place pour assurer la réalisation de  
leur prière en famille. Nous avons 
désormais conscience que nous pou-
vons être créatifs avec nos enfants  
tout en étant conscients qu’il importe 
de persévérer.

Enfin, les moments en couple,  
avec comme point d’appui le dialogue 
conjugal, et les moments en équipe,  
de base ou brassée, nous ont beau-
coup apporté. Non seulement pour  

prendre le temps de se poser et 
d’identifier ce dans quoi nous pou-
vons grandir en équipe, mais surtout 
pour prendre conscience de ce que les 
équipes nous apportent et de nous en 
réjouir.

Ces deux jours qui paraissaient longs 
à l’arrivée étaient pourtant bien courts 
pour tout ce qui s’y est vécu et échangé. 

Merci pour ce temps que vous nous 
avez permis de vivre et merci pour votre 
temps que vous nous avez offert.

rr Julie et Quentin  
Bruxelles 229

	

WEEK-END SOUFFLE NOUVEAU : 
SE REMETTRE EN ROUTE !

Sous un soleil radieux nous avons 
découvert cet endroit magnifique 
où se situe le Foyer de Charité de  
Spa Nivezé

 Le thème de cette session ‘Souffle 
nouveau’ nous a tentés afin de redyna-
miser notre équipe de base qui, après 
43 ans, montre des signes d’essouf-
flement. A l’inscription, nous avons 
appris qu’elle s’adressait si possible 
à des équipes complètes (de plus de  
5 ans dans les END). Malheureusement 
nos équipiers n’étaient plus libres à 
ces dates. Nous y sommes donc allés  
à deux et cela nous a fait du bien !
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Nous avons fait le point sur notre 
couple, nous avons appris à nous 
ré-apprivoiser, nous re-courtiser. Nous 
avons réfléchi à l’évolution de notre 
équipe de base au fil des années en 
faisant l’exercice de la re-découvrir. 
Pour terminer, nous nous sommes 
interrogés sur notre apport aux END 
comme Foyer de Liaison et comme 
Foyer pilote.

Brigitte et Hubert Wattelet, nos 
sympathiques et dynamiques respon-
sables nationaux, ont très vite créé 
une ambiance détendue et conviviale.

Nous étions une quarantaine de 
participants. Plusieurs équipes de 
jeunes parents étaient présentes et 
leurs enfants étaient pris en charge 
par une équipe d’animation.

Nous avons beaucoup apprécié les 
conférences du père Tommy Scholtes 
à propos de « l’Eveil spirituel » et des 
parole du Christ « Viens et suis-moi ». 
Ces conférences étaient suivies de 

temps de réflexion, d’abord en couple, 
ensuite en équipes.

De très beaux témoignages de 
jeunes couples sont venus enrichir 
ces journées en nous expliquant com-
ment ils vivaient les points concrets 
d’efforts.

Le dimanche s’est clôturé par une 
belle célébration eucharistique à la 
chapelle, avec la participation des 
enfants et au cours de laquelle les 
couples renouvelaient leur promesse 
de mariage. 

Quelle joie de voir ces couples en-
thousiastes, désireux d’approfondir 
leur foi et leur relation de couple et 
de parents avec les moyens que leur 
offrent les END ! 

Stimulés par cette session enthou-
siasmante, nous avons pris des forces 
pour nous remettre en route !

rr Monique et Michel Horion  
  Bruxelles 150

	

RETRAITÉS   
NOUVELLE MISSION  
DANS L’ESPÉRANCE

Ils se sont rencontrés du jeudi 12 au di-
manche 15 octobre 2017 à La Pairelle : 
sept couples et deux veuves venus de 
Bruxelles et de Wallonie. Parmi eux, des 
retraités « chevronnés », des « jeunes » 
retraités et un couple qui s’y prépare. 

Très vite, ils ont constitué une  
grande équipe, une famille, dans 
le partage des moments de prière  
animés par un des couples organi-
sateurs, des enseignements assurés  
par le Père Jean-Marie Schiltz et 
Madame Myriam Tonus, des témoi-
gnages donnés par Chantal et Michel 
Berhin ainsi que par Michel Beckers.

A côté des enseignements, sont 
aménagés des temps de réflexion,  
seul ou en couple. Trois équipes bras-
sées sont également constituées.  
Elles se réunissent une fois par jour 

pour réfléchir et partager, d’abord 
sur le passé comme « occasion pour 
un nouveau départ », ensuite sur le  
présent en faisant le point sur  
« l’amour dans le couple aujourd’hui », 
et enfin sur l’avenir en envisageant  
« la manière de vivre en chrétiens  
dans le monde d’aujourd’hui ».

L’exposé de Madame Tonus qui 
invitait à se « réinterroger sur le vrai  
sens à donner aux mots, particulière-
ment ce jour-là au mot amour, dans  
ses trois facettes » (éros, philia, agapè),  
a été fort apprécié.

De même, le dernier enseignement 
du Père Schiltz, plein de bon sens, sur la 
transmission, qui encourageait à utiliser 
le patrimoine religieux et artistique 
présent dans et à l’extérieur des églises 
et cathédrales, et qui est à tout mo-
ment disponible, a été très interpellant.  
« Il faudrait partager ces trésors avec les 
jeunes, à condition que nous soyons 
nous-mêmes convaincus ».
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Et que dire des témoins ? Chantal et 
Michel, jeunes retraités, si différents 
en tempérament et en engage-
ments, mais soucieux de préserver 
des moments d’intimité à deux et  
d’activités communes. Tous deux ont 
choisi de « s’engager sur des valeurs 
inspirées de l’Evangile », « de donner 
de la place à l’autre… sans se perdre 
de vue… et sans se sacrifier… ».

Michel Beckers, récemment veuf, 
a fortement interpellé son audience 
par sa vision positive de la vie, sa  
décision « de regarder le monde où 
l’on est et de l’accepter tel qu’il est », 
« de se bouger » et surtout « de trou-
ver le ‘verbe’ de sa vie ».

Lors de la dernière soirée, tout le 
monde s’est retrouvé autour du verre 
d’amitié agrémenté par « l’homélie » 
de Pierre Istasse sur une interpré
tation personnalisée et humoristique 
des textes bibliques. Ce fut un vrai 
moment de détente !

Nourris de ces enseignements, 
témoignages, partages, prières 
et moments de convivialité, c’est 
avec les cœurs pleins de joie et de  

gratitude que tous ont participé à 
l’eucharistie, puis se sont chaleu-
reusement dit « au revoir », non 
sans s’échanger adresses mails ou 
postales. « Nous poursuivrons notre 
réflexion en nous basant sur ce 
que nous avons vécu ici », a confié 
un couple qui prendra bientôt sa  
retraite en France. « Nous revien-
drons », s’est promis un autre  
couple.

rr Véron Nsunda

Pour l’équipe animatrice de « Retraités, 
nouvelle mission dans l’espérance ». 

Pierre et Marie-France Istasse, Michel 
et Claire Beguin, Véron et Elisabeth 
Nsunda.

Les 30 septembre et 1 octobre, le Foyer 
de Charité de Spa Nivezé fêtait ses  
60 ans d'existence. C'était l'occasion 
pour 400 amis et sympathisants d'en 
apprendre un peu plus sur les Foyers 
de Charité, à Spa et dans le monde, ou 
simplement de venir se détendre.

Bien connu des équipiers END qui 
y vivent régulièrement des week-

ends de retraite spirituelle, le Foyer 
de Charité de Spa Nivezé est 
blotti dans un écrin de 
verdure exceptionnel 
que le généreux soleil 
du dimanche mettait 
particulièrement en 

valeur. Mais l'essentiel n'est pas là. 
Nous sommes frappés par l'accueil, 
l'écoute et l'amour qui débordent du 
cœur de chaque membre de la com-
munauté, à l'image de Marthe Robin, 
la fondatrice de l'oeuvre des Foyers 
de Charité.

Marthe Robin n'était qu'une pauvre 
paysanne inculte, en ce début de XXe 
siècle qui voit déjà le déclin de la Foi. 

Accablée par une mala-
die contractée dans sa 

jeunesse, elle vivra 
une grande partie 

de son existence 
alitée et dans une 
quasi impossibilité 

60 ANS – LE FOYER DE CHARITÉ  
DE SPA NIVEZÉ EN FÊTE
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présents durant tout le festival. Que 
dire ? Nous avons été enchantés. A la 
fois par des choses simples comme à 
chaque repas pris, voir arriver à notre 
table un frère et une sœur, où l’un des 
intervenants, et avoir une belle discus-
sion, sans tabous, où chacun parle de 
sa vie, de ses joies, de ses questions. 
Mais aussi par des moments très pro-
fonds, comme les différents ateliers, 
les conférences avec des intervenants 
de haut vol, ayant eu une expérience 
de vie exceptionnelle. Nous avons 
également eu le plaisir de retrouver 
des familles amies et d’avoir eu du 

temps pour échanger. Et cerise sur le 
gâteau, des célébrations, des veillées 
de prières, de réconciliation, d’adora-
tion animées de façon merveilleuse.

Pour les enfants, tout était prévu, 
pour tous les âges. Chacun s’y retrou-
vait avec des jeux, du sport (canoë, 
accro branche, …), des échanges 
avec un frère, une sœur, un(e) inter-
venant(e), une messe en plein air, des 
possibilités de confession, d’adora-
tion, … et aussi, les veillées festives où 
tous ensemble, l’on chante, danse… 
dans la joie

Concernant notre atelier, nous 
avons axé notre présentation sur 
l’importance de savoir se redire 
les « je t’aime » du début, d’être in-
ventif et d’éviter que la monotonie  
s’installe, de dégager du temps pour 
parler en donnant un vrai contenu à 
nos discussions, de savoir dire à l’autre 
« ce que j’apprécie en toi, ce que 
j’aime moins chez toi », de ne jamais  
se coucher sur un conflit. Chaque 
couple repartait avec un question-
naire d’une trentaine de questions,  
à méditer seul pendant 30 à 45’, puis  
à partager en couple.

Nous vous invitons chaleureusement 
à participer au prochain Festival Marial 
des Familles. Il  aura lieu à Banneux,  
du 1er au 5 août 2018, sur le thème  
« Si tu savais le don de Dieu ... (Jn 4,8) ». 

Pour tout renseignement : 
http://www.festivaldesfamilles.be

rr Henri et Gwénola Villebrun  
Bruxelles 209

année-là, mais frère Siméon, avec son 
grand sourire et son regard pétillant, 
m’a invité lors de « la marche des 
pères 2016 », à venir animer un atelier 
avec mon épouse sur « Comment 
durer dans l’amour en couple ? », 
ce que nous avons fait  avec Frère 
François-Emmanuel.

Nous avons fait « d’une pierre deux 
coups » : nous avons accepté l’anima-
tion du petit atelier et décidé d’être 

avec la communauté, à l'accueil des 
retraitants. Et les nombreux moments 
passés au Foyer nourrissent aussi notre 
foi en Jésus-Christ ressuscité.

Les retraites spirituelles sont une 
halte pour le cœur et l'esprit, mais aus-
si une source de grande joie pour les 
participants, à l'image de ce que nous 
avons vécu au cours de ce week-end de 
fête. Grand merci et félicitations à tous 
ceux qui se sont investis dans la prépa-
ration des activités proposées, avec un 
clin d'œil tout particulier à l'Esprit Saint, 
la Vierge Marie et Marthe Robin qui ont 
largement participé à la réussite de 
la fête. Oui, nous avons beaucoup de 
chance de les avoir pour compagnons 
de route sur nos chemins.

https://www.lesfoyersdecharite.com 
http://www.foyerspa.be 

rr Véronique et Jacques Verstreken   
Mons 16

de se nourrir. Mais Jésus et la Vierge 
Marie sont venus la visiter et ont 
trouvé en elle un cœur ouvert et ac-
cueillant. Ils l'ont choisie et elle a ac-
cepté, consciente de sa faiblesse mais 
confiante dans l'amour infini de Jésus.

Aujourd'hui, dans le cadre des re-
traites spirituelles, les 76 Foyers de 
Charité répartis sur les 4 continents, 
accueillent plus de 50 000 personnes 
par an. C'est dans la faiblesse de 
l'homme que Dieu révèle sa force. Mar-
the Robin en est un exemple édifiant. 
Mais n'est-ce pas vrai aussi pour cha-
cun d'entre nous lorsque nous nous 
engageons dans un service d'Eglise 
dont l'ampleur nous dépasse ? Pour 
notre part, nous nous sommes peu à 
peu rapprochés du Foyer de Charité 
de Spa Nivezé. Encore plus que nos 
compétences, c'est notre bonne vo-
lonté que nous mettons au service de 
la mission du Foyer, pour participer, 

Dans nos belles Ardennes Belges, 
à Banneux, les frères de Saint Jean 
organisent tous les 2 ans, un Festival 
Marial des Familles. Nous vous 
proposons de partager avec nous cette 
belle expérience.

Pendant 5 jours, une quarantaine 
de familles, ont pu vivre une 

retraite, sur le thème « Famille, île 
de miséricorde ». Nous n’avions pas 
vraiment prévu une retraite cette 

UNE BELLE RETRAITE EN FAMILLE 
dans les Ardennes Belges

Festival Marial 
des Familles

Banneux 2018
1 au 5 août 

«Si tu savais le don
      de Dieu...» 

!

Jn 4,8

www.festivaldesfamilles.be
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Nous avons eu la chance de pouvoir 
participer au voyage, Spiritualité et 
Tourisme au Rwanda, organisé du  
5 au 21 août 2017, par René et Chantal 
Madry, responsables de la Région END 
Belgique Centre.

Le voyage a débuté par une parti-
cipation à une retraite de quatre 

jours au Foyer de Charité « La Vierge 
des pauvres » à Remera Ruhondo. Le 
thème de la retraite était : La force  
du silence face à la dictature du bruit. 
Le père polonais Zywica Zdzislaw, 
responsable spirituel du foyer de 
charité, animait les rencontres.

Le foyer de charité a été créé en 
1969 par le père Guy Claessens, à la 
demande de Marthe Robin qu’il avait 
rencontrée en 1965. Le foyer accueille 
des retraitants, des touristes parfois  

et forme des jeunes et des couples  
de la région. C’est une véritable source 
de foi et d’espérance pour le Rwanda.

Nous avons admiré l’action des 
différents animateurs du foyer qui 
axent la pédagogie catéchétique sur 
la réconciliation, l’éducation, la santé, 
la famille.

Nous avons eu le privilège de 
rencontrer, lors d’une après-midi 
festive, des jeunes participant régu
lièrement à des groupes d’animation 
et de prière organisés par le foyer. 
Deux mouvements les prennent en 
charge : « Les brebis de Jésus » pour 
les plus jeunes et « Les bâtisseurs de 
ponts pour la paix » pour les adoles-
cents. Les postulantes du foyer sont 
issues de ces groupes de formation. 
Il y a, depuis peu, trois postulants 
hommes.

Nous avons aussi vécu la richesse 
extraordinaire de rencontrer de nom-
breux couples venant des villages 
environnants et qui sont suivis par les 
animatrices appliquant à la lumière 
de l’Evangile des programmes 
gouvernementaux dont le but ultime 
est l’épanouissement de la personne 
rwandaise. 

Nous avons été bouleversés 
par leurs témoignages sincères et 
spontanés devant toute la commu-
nauté réunie. Ce fut un moment 
unique qui marquera à jamais nos 
vies. Quelle sincérité, quel bonheur 
de voir des couples qui ont vécu des 

situations difficiles ou confuses et qui 
viennent témoigner publiquement 
qu’ils vivent de nouvelles fiançailles !

rr Marie-Andrée et Denis Desutter   
Mouscron 4

TOURISME ET SPIRITUALITÉ  
AU RWANDA

Dans le cadre des Equipes Notre-Dame, 
nous avons eu la grande joie  
de participer à ce magnifique voyage.  

Dans ce pays dit « des Mille Collines », 
au relief montagneux, l'altitude varie 
de 950 à plus de 4000 mètres, le point 
culminant étant un volcan éteint, le 
mont Karisimbi qui culmine à 4507m. 

Au coeur de l'Afrique Centrale, le 
Rwanda offre un climat équatorial 
tempéré avec deux saisons de pluies  
et la saison sèche de juin à septembre.

Le climat est très agréable à cause 
de l'altitude et de la végétation exubé-
rante : les Rwandais entretiennent la 

RWANDA :  
pays de la réconciliation et du sourire
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moindre parcelle, même sur les terrains 
très pentus des collines. Ils cultivent le 
thé, le café, les ananas, les bananes, 
le manioc, le riz, les pommes de terre 
douces…

C’est un peuple qui marche, de 
l'aube au crépuscule, les pieds dans 
la terre rouge, avec sur le dos, des 
enfants, sur la tête, de gros sacs 
et dans le coeur, un désir irrépres-
sible de vivre et de se développer. 
Le gouvernement est omniprésent  
et très exigeant; pour preuve, la 
propreté étonnante à Kigali, la  
capitale.

Notre  premier  accuei l ,  au 
Centre Vincent Palloti, fut des plus 
chaleureux. L’étape suivante fut 
le Foyer de Charité de Remera-
Ruhondo au Nord-Ouest à plus de  
60 km de Kigali, dans le cadre 
exceptionnel des lacs et volcans de 
la Virunga. Ces quatre jours avec un 
programme très dense, furent une 
vraie découverte. 

Quelques temps forts devaient 
nous marquer. 
  �La vie au Foyer d'abord. Dès six heures 

trente, nous étions invités à partici-
per avec tous à l'Eucharistie. Après le  
petit déjeuner en silence, la conféren-
ce du prêtre du Foyer nous convainc 
de la force du silence. Il nous ouvre  
à la prière et la méditation dans le 
monde si bruyant où nous vivons 

généralement. Le silence permet à 
l’homme de découvrir Dieu.

  �Ensuite, l'ouverture du Foyer à la 
population environnante et à tous les 
âges de la vie. Au cours des après-midi, 
nous rencontrons les jeunes enfants 
« bâtisseurs de paix » et « brebis de 
Jésus », accompagnés de chants, dan-
ses et témoignages.

  �Nous sommes tous impressionnés par 
la rencontre de jeunes couples venant 
témoigner de leur parcours de guéri-
son, grâce aux formations procurées 
par le Foyer dans une écoute et une 
joie profonde.

  �Nous découvrons les espaces dédiés à 
la menuiserie, l'élevage et la culture. Ils 
permettent au Foyer de vivre du travail 
de ses membres.

  �L'école de 3000 élèves est dirigée par 
un membre du foyer et se prépare à la 
rentrée toute proche des enfants et des 
jeunes de tous âges. 

Nous ne pourrons oublier le témoi-
gnage poignant de la responsable du 
Foyer qui était présente au moment 
des terribles évènements de 1994.

Le Foyer a souffert des exils suc-
cessifs mais a reçu la protection de 
Marthe Robin et les membres sont 
revenus dans une communauté gran-
dissante.

Nous disons notre gratitude à toute 
la Communauté pour son accueil et 
son exemple merveilleux.

rr Rita et Willy Durnez    
Courtrai 2

Noël ! Noël ! Noël ! Julien est là, assis dans le 
jardin. Il se réjouit à l'approche de cette belle  
fête chrétienne et de la venue du Messie ! 
Cependant, il est un peu triste. 

Car, en plus de cette joie profonde, pour 
tous les enfants, le 25 décembre s'apparente 
aussi à cadeaux, friandises, dépenses, mais  
pour lui, il n'en sera rien cette année.

Depuis longtemps, il est seul à la maison avec sa Maman, alors que son Papa 
est en revalidation à la suite d'un accident de travail, qui l'aura tenu à l'hôpital  
très longtemps. Heureusement, les progrès de Papa permettent l’espoir  
de le revoir à la maison; d'ailleurs, à Noël, il sera là !

L'enfant rêve de fêter dignement ce grand jour. Il se refuse, comme l'an passé, 
alors que son papa était déjà hospitalisé, de voir ces beaux moments « passer au 
bleu ». Il réfléchit, cogite, pense... quand soudain une idée jaillit ! Et si moi, Julien, 
comme un magicien, j'organisais une belle journée de Noël ? Je peux composer 
un moment merveilleux pour Maman et Papa sans pour cela dépenser trop de 

mes maigres économies. Julien a déjà un projet ! Nous  
sommes souvent riches d'imagination et d'intentions 

pour vivre de belles aventures.

Allons, au boulot! Il lui faudra bien un jour entier pour 
aboutir.

Quelle énergie déployée ! Julien court, découpe, 
colorie, peint, attache... quelle joie de rêver à ses 

créations. 

Julien place la première lettre du mot Noël, 
agrandie, sur un support et l'entoure de 

mille objets, mots ou adjectifs, ou encore 
prénoms, dont la première lettre est aussi 
un N : noix, naissance, noeud, nuit, nor-
mal, nouveau, nécessaire, nuage, neige, 
nid, nativité, note, nénuphar...

CONTE DE NOËL
Julien, le petit magicien
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Le O maintenant : or, oreille, oeil, orient, ouragan, oiseau, oie, obéir, oeuf,  
océan, offrande, olivier, oméga...
Puis le E : Etoile, Emmanuel, Eugène, étable, encens, ensemble, éternité, 
écharpe, éclair, écrin, élastique, église, Ecritures, enfant...
Enfin le L : lune, lumière, large, larme, ligne, long, livre, locomotive, loup, 
limace...
Les mots défilent, coulent de sa bouche. Que faire avec eux? Une immense 
guirlande qui garnira la maison et qui ... Surprise !

Nous sommes à la veille du grand jour. La journée s'est écoulée et Maman 
rentre fatiguée en pensant à ce réveillon. ''Papa sera présent, quel bonheur, 
mais comment le recevoir ? Pas le temps de garnir un sapin », se dit-elle.  
Elle tourne la clef dans la serrure, la porte est à peine ouverte quand sou-
dain elle est éblouie par les guirlandes suspendues partout ! « Qui a réalisé  
cela » ? Elle lit ! Une signature : « Joyeux Noël Maman, Joyeux Noël Papa !  
Jouons avec ces mots : parmi eux, choisissez ceux qui évoquent Noël » ?

Maman devine que le magnifique magicien intervenu ici est son petit  
Julien : ensemble, ils accueilleront Papa.

Le moment venu, grande sera la joie de Julien, quand ses deux parents,  
enfin réunis, trouveront les mots justes et, sans doute, grâce à eux, Noël 
deviendra réalité !

rr Suzanne Daenen 
Liège 130

Très chers couples,

Au Collège International de Flo-
rianópolis en juillet dernier, le thème 
général était le verset de l’Évangile  
de Saint Jean qui dit : « Sans Moi 
vous ne pouvez faire rien » (Jn 15,5).  
Cette affirmation de Jésus signifie 
que nous avons un besoin absolu 
d’être unis à Lui, pour obtenir la vie  
éternelle, Lui-même étant la Vie. 

Quand nous parlons de vie 
éternelle, beaucoup d’entre nous 
secouent la tête avec un certain air 
de scepticisme, parce que ce qui  
nous intéresse ici et maintenant  
n’est pas la vie éternelle, mais cette 
vie réelle que nous vivons. Pour  
la vie éternelle, nous aurons beau-
coup de temps, toute l’éternité même.  
En fait, nous pensons que la vie 
éternelle – cette vie-là qui ne finit 
jamais – est une réalité de l’ordre 
eschatologique. Alors, parler de la 
vie éternelle, c’est imaginer la vie 
après la mort. Mais comme nous 
ne sommes pas pressés de mourir, 
nous remettons à plus tard la pensée  
sur la vie éternelle.

Cependant, les choses ne sont pas 
tout à fait comme ça. Quand Jésus 
nous dit « sans Moi vous ne pouvez 
faire rien » (Jn 15,5), Il attire notre 
attention sur cette heure concrète 
dans laquelle nous vivons et qui  
nous accompagne dans le mouve-
ment constant du temps que nous 
vivons et parcourons. C’est ici et 
maintenant qu’Il veut nous offrir la 
vie en plénitude, pour avoir la force,  
la sérénité et la paix pendant tout 
notre voyage, qu’est notre vie, 
semblable au voyage des apôtres, 
lorsque, pendant la nuit, ils ont dû 
traverser la mer de Galilée et ont été 
surpris par une grande tempête.

Nous aussi, nous traversons la mer 
de la vie au milieu d’une immense 

TRÈS CHERS EQUIPIERS
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« Vous aurez beaucoup à souffrir,  
mais n’ayez pas peur : je serai votre 
réconfort et le chemin qui vous 
conduira à Dieu ! ».

Un des points concrets d’effort, sur 
lequel, vous le savez bien, j’ai beau-
coup insisté, est la prière conjugale. 
Cette année, et comme préparation 
spirituelle en couple pour la grande 
rencontre à Fatima, je vous invite  
à faire de la récitation du Rosaire  
votre prière conjugale. Notre-Dame 
a promis que, de la prière journalière  
du Rosaire dépend la paix : la paix  
dans le monde, la paix dans les 
familles, la paix dans les couples et 
la conversion des pauvres pécheurs. 
Ainsi donc, la prière du Rosaire sera 
pour nous le moyen par lequel nous 
pourrons, selon la promesse de  
Notre-Dame, traverser en sécurité 
la grande tempête tropicale qui  
menace le monde et qui touche 
l’Église aussi.

rP. José Jacinto Ferreira de Farias, scj 
Conseiller Spirituel de l’ERI

tempête qui met en péril la famille, 
l’Église et toute l’humanité. Peut-être 
que dans toute l’histoire, l’humani-
té n’a jamais vécu au milieu d’une 
telle tempête, d’un ouragan comme  
celui qui menace aujourd’hui l’Église, 
la famille, les couples ? Comment 
pouvons-nous survivre au milieu 
d’une semblable tempête tropi-
cale ? Comment, comme Saint  
Pierre, pourrons-nous cheminer  
sur les ondes de la mer sans dévier, 
si le Seigneur ne nous donne pas  
la main ?

C’est pourquoi le Seigneur a  
fondé son Église. Il a promis à Pierre 
que les portes de l’enfer n’auraient 
pas de pouvoir sur elle. Il nous a  
laissé les sacrements qui nous 
guérissent - le sacerdoce, la pénitence 
(sacrement du pardon et de la paix) 
et l’onction des malades. Il a susci-
té dans l’Église notre Mouvement,  
avec ses points concrets d’efforts, 
qui nous aident tous – couples et 
conseillers spirituels – à vivre la 
sainteté de nos deux sacrements. Il 
nous a laissé Sa Mère, Notre-Dame, 
comme notre Mère, laquelle, à  
Fátima, il y a 100 ans, a dit aux petits 
pastoureaux (et à nous aujourd’hui) : 

LES DÉFIS DU CHEMIN

Nous savons tous que, dans la 
dynamique de l’amour, lorsque nous 
vivons une émotion forte, celle-ci  
nous transmet énormément de force 
et nous conduit à accepter, sans réti-
cences, un courageux cheminement. 

Le Rassemblement International 
Fátima 2018 devra être, pour tous  
les équipiers, un temps fort de 
renouveau et d’enthousiasme et 
ce, non seulement au sein de notre 
couple, mais aussi dans tout le  
Mouvement.

Nous ne pouvons pas laisser  
passer cette opportunité d’avancer,  
de répondre aux défis que le monde 
nous lance et de répondre aux 
orientations proposées par le Pape 
François lors de notre Rencontre à 
Rome en septembre 2015.

Notre rythme de vie nous fait  
parfois reporter à plus tard notre 
cheminement.

Il n’est pas facile d’avancer sans  
un amour mature qui nous conduise 
à entreprendre une aventure  
risquée; toutefois, ceux qui aiment  
sont capables de dépasser les 
obstacles  au-delà du s imple  
enthousiasme du début, en accep-
tant les difficultés qui sont bien  
réelles et compréhensibles.

Nous sommes conscients des 
obstacles qui peuvent survenir tout 
au long du chemin, il nous faut 
toutefois continuer à penser avec 

l’enthousiasme du début pour vivre 
la conversion qui nous rapproche  
de Jésus.

Lorsque pour la première fois,  
Jésus appelle les douze disciples  
pour les envoyer deux par deux,  
Il leur donne le pouvoir de résister 
au mal et leur demande de ne rien 
emporter pour la route, «…mettez  
des sandales, ne prenez pas de  
tunique de rechange. » (Mc 6,9).

Jésus nous appelle deux par deux 
et nous nous laissons conduire par  
la confiance et par « le Regard  
qu’il nous lance de loin». Il nous  
séduit pour que nous allions vers Lui.

Notre Chemin jusqu’à Fátima va 
être le terminus d’un long voyage,  
il va nous permettre de renoncer à  
tout ce qui nous gêne afin qu’il 
devienne une opportunité pour 
transformer nos cœurs de pierre en 
cœurs de chair; nous serons ainsi prêts 
à recevoir la miséricorde du Seigneur.

Dans notre vie de couple et 
de famille, nous savons parfaite-
ment reconnaître l’importance que 
représente la confiance transmise  
par le regard que l’autre porte sur 
nous.

Serons-nous capable de nous 
proposer à nous-même cette règle 
afin qu’elle soit vécue au quotidien, 
pleine de tendresse, fermeté et 
générosité envers celui qui aurait aimé 
être présent et qui, pour des raisons  
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économiques, sociales ou même 
 spirituelles, n’a pas pu le faire ?

Pour nous qui pouvons arriver 
à  Fátima par les moyens de trans-
ports modernes, sachons profiter  
de ce  chemin avec un sens profond  
de conversion.

Nous souhaiterions que cette  
étape du chemin se fasse en union 
avec  Marie, qui est chez elle, dans 
sa maison; elle nous tend la main et  
nous aide à entrer dans le Sanctuaire. 
« Marie se mit en route et se rendit  
avec empressement vers la région 
montagneuse » (Lc 1, 39). 

À l’image de Marie, puissions- 
nous découvrir une nouvelle façon de 
vivre dans la tendresse et l’affection 

et ainsi réaliser notre vocation, notre 
mission avec joie et promptitude et 
 sachons reconnaître la présence de 
Jésus dans le monde et dans notre 
 histoire au quotidien.

Qu’Elle ouvre nos cœurs et les 
rende attentifs aux nécessités de  
notre couple et de tous ceux qui 
souffrent « en sortant en  direction 
des autres  pour arr iver  aux  
périphéries, surtout arriver à ceux 
qui se sentent fatigués et affamés 
d’amour. » (EG 5, 288)

Á Fátima, avec Marie, parce  
qu’Elle nous a confiés à Jésus, nous 
pourrons faire la fête et exulter de  
joie car Elle « manifeste la puissance  
de Son bras » et réalise des merveilles.

rTó et Zé Moura Soares 
Responsables internationaux

La contribution annuelle au Mouvement
Le Mouvement demande de verser l’équivalent d’une journée de revenus 
pour chaque membre de l’équipe, par l’intermédiaire des Responsables 
d’équipe, pendant le 1er semestre de l’année calendrier, sur le compte des 
END, 1150 Bruxelles, IBAN BE86 0013 0507 2150, BIC GEBABEBB.

Découvrez notre site www.equipes-notre-dame.be ! 
Si vous cherchez une ancienne Lettre, les retraites END, les thèmes d’étude 
pour votre équipe, les documents fondateurs des END, vous pouvez les 
retrouver sur le site.

Votre contribution 2017  nous aidera à organiser des formations, sessions, 
retraites et rencontres pour nos équipiers belges, et particu lièrement pour 
les jeunes couples mariés, qui cherchent à rejoindre un mouvement qui les 
soutienne et les accompagne dans leurs engagements !

Nous savons que nous pouvons compter sur une contribution équitable 
de chacun de vous ! Vous avez reçu gratuitement, donnez gratuitement !

L’équipe nationale des END Belgique

La Maison des Équipes

12, rue André Fauchille • 1150 Bruxelles
 02 770 38 94

@ end.bel@skynet.be
www.equipes-notre-dame.be

Une permanence y est assurée 
le mardi, de 10 h 00 à 15 h 00.

Vous pouvez laisser un message sur le répondeur téléphonique.

Équipe de rédaction de ce numéro : Anne-Marie Bombaerts, rédactrice en chef; Guy & 
Suzanne Daenen; Patrick & Anne-Michèle Lovens; Catherine Nobels; William & Dominique 
Quaeyhaegens; Tommy Scholtes, s.j.; Hubert et Brigitte Wattelet.
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Guide nos pas 

Envoie-nous, Seigneur Jésus,  
aux quatre coins du monde  

réchauffer les coeurs qui ont pris froid  
au contact des drames et des misères  

qui brisent des vies, ici et ailleurs. 

Reste avec nous, Seigneur Jésus,  
comme tu l’as promis.

Guide nos pas, éclaire notre route,  
reste fidèle, malgré nos doutes  

et inspire-nous des gestes d’amour.

Rassemble-nous, Seigneur Jésus,  
autour de ta parole et de ton pain.

Que sans cesse nous te rendions grâce 
pour la vie que tu nous donnes 

et pour l’espérance qui nous habite.

Enseigne-nous, Seigneur Jésus,  
ton Évangile, ta loi d’amour, 

Bonne Nouvelle pour aujourd’hui.

Apprends-nous à grandir chaque jour  
en fils et filles de Dieu, unis à toi.

Jean Grou 




